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_M-Eugene Chartier, Directeur 


Une Heureuse Nomination 


LA COLONISATION ENTRE BONNES MAINS. 


| { 
Le 1 Nous sommes heureux de donner à nos lecteurs le texte de deux let- 
tres importantes qhi viennent d'être échangéés entre Sa Grandeur 
Monseigneur Legal et M. Wilfrid Gariépy, président de 
la Société du Parler Français.” 


Edmonton, Alberta, 8 Ortebey 1913. 
Sa Grandeur Monselgneur Legal, 
Archevêque d’'Edmonton, 


St-Albert, Alberta’ 
Monseigneur 


Comme vons le savez la Société du Parler Français d'Alberta est 

dans le moment en charge d'un bureau d'infcrmations pour fins de co- 
 lonisation eatholique et française, et ce bureau est onvert au public 

dans la ville d'Edmonton. 

Depuis quelques mois le Secrétaire de la Société se tiént constam- 
ment au Bureau, mais le Bureau de Direction a jugé qu'il serait préfé- 
rable, si possible, comme durant l'année dernière d'avoir le concours 

* d'un prêtre qui s'occuperait spécialement d'organisation dans les p4- 
toisses de l'archidiocèse d'Edmonton. 

Pour des raisons diverses nctre œuvre.ne saurait réussir pleine- 


mande et de laisser avoir à notre Société immédiatement l'aide d’un 
prêtre qui pourrait nous donner tout son temps pour les fins ci-haut 
mentionnées. 


. Si la chose ést utile, Monselgneur, je me ferai un plaisir, eur votre 
invitation, d'aller vous rencontrer soit à St-Albert ou à Edmonton pour 

* discuter plus lotiguement cette question, mais je suis sûr que vous êtes 
suffisamment au-courant des besoins de notre Société pour pouvoir ju- 
rèr par vous-même di bien Fondé de cette FE ete "Te 
Espérant recevoir une réponse favorable, j'ai l'honneur d'être, 
Monseigneur, L 


Votre obéissant serviteur. 


WILFRID GARIEPY, 


Président de la Société du Parler 
Français d'Alberta. 


EGLISE ST-JOACHIM. 


Edmonton, Alta, 10 Octobre, 1913. 
Monsieur Wilfrid Gariépy. M. P. P. 
+ Président de la Société du Parler Français d'Alberta, 
Edmonton. 
Cher M onsieur Gariépy, 


En réponse à votre lettre du 8 de ce mois, demandant qu'un 
membre du clergé: ‘fut spécialement chargé de demeurer en relation 
constante avec votre Société du Parler Français, surtout en ce qui con- 
cerne la colonisation de cette partie de l'Alberta, j'ai le plaisir de vous 
annoncer que Monsieur l'Abbé A. Normandeau a bien voulu accepter 

7" fa position d'Organisateur de la Colonisation dans te Nord de l'Alber- 
ta. Pour assumer ces fonctions avec des garanties de succès, Monsieur 
Normaudeau a fait ün réel sacrifice. pour lequel nous devons tous 1 
être réconnaissants. 

Veuillez mé croire, cher Monsieur Gariépy, 

Votre tout dévoué en N. S. et M.I. 


EMILE J. LEGAL, OM. I 
Arch. d'Edmonton. 


L’ Eldorst se P rostitue 


UNE LECON L 


CHATEAUGI AY : 


Le résultat de l'élection partieile de same1i dernier, dang Chateau- 
guay, ne-nous a point surpris. Nous connaissons si blen les apaches 
du parti conservateur et si hien les.coups de Jarnae qu'ils portent dans 
l'ombre, qu'avant la lutte même nous annoncions la défaite de M. 
Fisher, l'ancien ministre de l’agriculture, dans le gouvernement Lau- 
rier- | | 
Dans nos sympathies toutes sincères pour l'homme d'état dout la 
carrière politique est maintesant compromise, nous ne pouvons que 
plaindré amièrément lés électeurs de ce beau comté. 

L'électorat s'est prostityé d'une façon déplorable, tion seulement 
pour cette partie du pays mais pour toute la Province de Ouébec. 
Ecouter les promesses d’un-Bob Rogers, tendre la main pour recevoir 
les écus compromis d'un Rodolphe Forget, essuyer les habits cou- 
verts de boue des Pelletier, des Nantel, et des Coderre, c'est une pros- 


|eumulée< depuis l'arrivée de M. 


‘Aux 


titutiéh. Si énèdre ce malbcur devait se confiner qtie dans un! souviens, dit le Rév. 
éomté, mais l'or miroitant du gou t des trusts, desoppresseurs que j'habitais dans le pays de 
du peuple. semble troubler les esprits de nos compatriotes de toute li. Galles, en Angleterre, 
Province de Québec. i 


Ést-il vrai que l'argent puisse 


la popula- 
tlon de ce pays ne savait pas l'an- 


ire oublier toutes les vilénies ac-|Ælais. Et ayant rencontré un père 


den au pouvoir. Non, c'est im-|4vec son fils, j'adressai la parole à 
possible, et, là honte dont leé électèbrs de Chatéaugunay se sentent déjà | l'enfant, 
couvérts, inspirera un sentiment dé-Médain à nos compatriotes de l'Est. | 215: Mais le pêre me dit : ‘Mon 

La première communicätion adx journaux: donnée par l'iguobiel®2fant ne sait pas ds n076 
Bob Rogers, d été de dire que les Cébadiens-français avaient voté com- |*Y°n5 commencé par lui montrer 
me unseul homme pour ut candidät tory. Xt cette simple phrase a 
été pour nous, Canadiens-français les provinces de l’ Ouest, un coup 
de cravache dans la figure : nous sôtimes désormais les frères de citoy- 
ens corrompus par l'argent :et lé Whivkey, vendus à une cause qu ils; d 


savent pourtant néfaste aux intérêts du peuple. jrs . ee. PS 
vantage au anaqa 1 e V. 
Toat 1, est pas perdu pourtant. L'égarement spontané d'un groupe Pie. Lis leu à leront does 


dés nôtres ne doit point être le mal commun. Il est temps éncore de . 

ne difficulté, soyez-en sûrs, à ap- 
sé préparer à défendre notre honneur contre les approches impures des énlté l'anstas 
brigands, qui, pour quelques piastres, pour un verre ou deux de gin on _ 
pour le sourire mondain des femmes des ministres, sont prêts à com- 


qui avait huit ou neuf 


la langue'de ses parents. 
à la langue des affaires, 
vrendra plus tard, ce qui lui fera 


il l'ap- 


eux langues au lieu d'une seule ”’ | 


Sans doute, 
pour nous les vieux, qui sommes 


Quant | roles de M. 


Energiques l'Avenir’ 


Père, lors- |ciété du Parler Français, qui pour- 


suit dans la Province un utile tra- 
vail de renseignements et de gran- 
pement des colons de langue fran- 
Çaise. et il esquissa en termes &o- 
bres et clairs un programme fort 
intéressant de coopération agricc- 
le, industrielle et financière que la 


|Société se propose de mettre gra- 


duellement à éxécution. ,Ces pa=' 


Giroux furent écou- 


Itées avec la plus grande atten- 


tion, et sa vibrante péroraison s'a- 
cheva au.milieu des applaudisse- 
ments. 

Comme le temps s'avançait, M. 
Ernest Bilodeau, le Secrétaire de 


|la Société, se contenta d'indiquer 


en peu de mots le travail auquel 
se livre la Société par le moyen de 


arrivés ici depuis quelques années, son Bureau d'Informations et le 


à mient À moins que vous ne soyez en position de faire droit à notre de-| 


promettre tout un passé de travail et d'énergie. 
nous démeurens dans notre insouiéance habituelle, 
maux menacent notre existence natiônale. 


Donald. 


re de Villeneuve une puissant au- 
tomobile dans laquelle se trouvait 
le Rev. P. Hudon, Recteur du 
Collège d'Edmonton, et MM. J. 
H, Gariépy, J. H. Picard, L. A. 
Giroux, Ernest Bilodeau, et le 
jeune fils de M. Wilfrid Gariépy, 
M.P.P. Le joli vilage de Ville: 
neuve était gaiement pavoisé ‘eu 
l'honneur des visiteurs âttencus, 
et la plus cordiale hospitalité les 
attendait au presbytère de la part 
du dévoué curé le Rév. M. Cler- 
mont, On se rendit à la messe 
dans la jolie église neuve qu’on 
aperçoit de loin sur Ja route, et au 
prône, M. le curé annonça en ter- 
mes choisis et délicats la présence 
des visiteurs d'Edmonton, se déclas 
rant particulièrement heureux de 
la visite du Rév. P. Hudon, S. }., 
une autorité parmi les éducateurs 
canadiens et dont les paroles ne 
pouvaient que faire du bien dans 
la paroisse. 

Après la messe le Saint-Sacrt- 
ment fut tranporté dans la sacris- 
tie, et l'on pria l’un des plus di- 
gnes citoyens de l'endroit, M. De- 
is Hébert de vouloir bien prési- 
der l'assemblée. Puis M. le curé 
présenta à l'auditoire le Rév. P. 
Hudon, qui prononça un de 
bijoux de discours dont il a l'ha- 
bitude. Tour à tour souriant, 
énergique ou instructif, le Rév, 
Père étudia sous toutes ses faces 
la question de la langue française 
dans notre Canada, ilen rappela 
les beautés et la noble histoire, 
établit les droits. imprescriptibles 
qu'elle possède en notre pays tout 
entier, et prononça en un mot le 
plaidoyer 1: plus éloquent et le 
plus complet de la syrvivance du 
parler français dans m#otre vie pri- 
vée comme dans notre vie publi- 
que. Passant à un ordre d'idées 
plus précis encore, le Rév. Père 
fit remarquer que bien-des parents 


L'ennemi veille et ci 
les plus grands 


Pour nous, la spoliation des droits de nos compatriotes du Kee- 
watin, l'éloignement des nôtres aux positions officielles nous éloigne- 
ront À jamais du parti qui a démérité die la succession de Sir John Mc- 
Les ancêtres ont été trop'gfands pour leur fils. 


Balletin du Pañler Francais 


ASSEMBLEE À os  m DE VILLENEUVE 


se. - Ai. 
“Vers rie eures dimanche He diel que leurs enfants appren- 
tin le 12 courant arrivait à St-Pier- 


nent l'anglais, ce qui est très légi- 
time car il'est fort utile en ce pays 
de savoir l'anglais, ce qui est la 
langue qui prédomine dans le 
moude des affaires. Mais il ne 
faut pas croire que pour apprendre 
l'anglais il est nécessaire de négli- 
ger et d'oublier le français. Au 
contraire, le meilleur moyen de 
bieg apprendre l'anglais, c'est de 
commencer à bien savoir son fran- 
çais. C'est un principe reconnu 
de la pédagogie que le meilleur 
moyen de fairé apprendre une lan- 
gue à un enfant, c'est de se servir 
de sa langüe maternelle pour lui 
montrer les règles de l’autre lan- 
gue ; comme le dit la science péda- 
gogique, il faut passer ‘‘du connu 
à l'inconnu’, c'est-à-dire du fran- 
çais À l'anglais, et alors on aura un 
enfant bien cultivé, possédant d'a- 
bord sa langue française, et com- 
prenant et possédant également 
la: langue anglaise par principes 
bien assimilés. De sorte qu'au 
lieu de baragouiner toute sa vie 
l'anglais, l'enfant connaîtra à fond 
les secrêts et les beautés de la lan- 
gue française, ainsi que les tour- 
ñures pratiques et utilitaires de Ja 
laugre anglaise. Jcile Ré, Père 
eut une très heureuse comparai- 
son : l'enfant qui n'apprend qu'u- 
ne seule langue, dit-il, est comme 
l'homme qui fait um voyage -dans 
la provinca d'Alberta. Cet homme 
connaître l'Alber*4. Mais si son 
voisin voyage dans |’ Alberta et la 
Saskatchewan, il aura des connais- 
sances plus étendues que celui qui 
n'aura vu qu’une seule province. 
De même un enfant qui aura étu- 
dié la langue de Bossuet, de Raci- 
ce, de Corneille, de Fénelon et de 


tañt d’autres granfls génies fran | 


cais dont les œuvres ont éclairé 
l'humanité, cet enfant sera plus 
développé que célui qui n'aurä 
étudié que la langne plus pratique 


Ide nos frères anglo-saxons. Je ne 


notis avons de la difficulté à appren- 
dre cette langue à laquelle nous 
étions peu accoutumés. Mais ce | 
n'est pas la même chose pour les en- 


fants; l'anglais les entoure com- 


et ils 
l'apprennent le plus facilement du 
monde. Travaillez donc À faire 
de vos enfants des bi-lingues, c'est- 
à-dire possédant deux fortunes au 
lieu d'une seule. 


me l'air qu'ils respirent, 


Ils vous en se- 
ront reconnaissants plus tard, et 
vous serez heureux vous mêmes 
d'avoir accompli généreusement 
votre devoir envers vos enfants et 
envers la langue que vos parcnts 
vous ônt montrée et léguée.’’ 


Ces sages conseils homme d'expé 
rience comme le Rév. P. Hudon 
ont été écoutés avec la plus gran- 
de attention et nous ne dountons 
pas qu'elles ne portent des fruits 
abondants non $eulement à Ville- 
neuve mais dans tout l'Ouest ca- 
nadien, 


L'orateur suivant fut M. LI. 
Giroux, le sympathique avocat 
d'Edmonton qui comptait déjà. à 
Villeneuve un grand nombre d'’a- 
mis. Salué de nombreux applau- 
dissements l'orsqu'il monta dans 
l'avant-chœur, M. Giroux pronon- 
ça un discours vigoureux et subs 
tantiel qui fut vivement apprécié 
par tous les auditeurs: il demanda 
à tous les hommes présents de 
s'inscrire dans les rangs de la So- 


devoir qu'ont tous les citoyens de 
la Province de prendre leur part 
de cette pensée utile, en s'inscti- 
vant dans les rangs de la Société 
nationale des Canadiens-Français, 
société à laquelle appartiennent 
toutes les sommités de la race. 
Puis il invita les citoyens de Ville: 
neuve à s'insçrire immediatement, 
ce que firent aussitôt les person- 
nes dont les noms suivants : 


MM. I. Lecocq, Delfiis Hébert, 
Homère J. Poirier, Emile Lema, 
J. Boulanger, Frs. Simard, Henri 
Lema, Adélard Ouimet, Louis 
Canuel, Meise Dalton, Jos. Si- 
mard, Arthur Comeau, Louis Co- 
meau, Ferdinand Michelot, Lud- 
ger Comeau. Joseph Rivoal, Rémi 
Soitaert, Albert Montpellier, Jo- 
seph Dalton, Rosaire Hébert, Jo- 
seph Robert. 

Après l'assemblée un ‘‘[unch' 
fut servi dans le soubassement de 
l’église, et les mets excellents qui 


A. |recouvraient le buffet furent enle- 


vés avec entrain, On y remars 
quait, à part les visiteurs d'Ede 
monton, MM. H. L. Landry, avo- 
cat, M. Jos. Julien, de St-Albert, 
H. Hébert, gérant de la Banaue 
d'Hochelaga à St-Albert, etc. On 
se sépara vers une heure de l’après- 
uidi, les visiteurs s'en retournant 
euchautés de la cordiale hospitali- 
té de M. le curé et des paroissiens 
de St-Pierre de Villeneuve. 


TS ——_—_— 


NOUVELLES LOCALES 


Accident de Chasse 


Vendredi dernier, Eugène Hen- 
ry aeté victime d’un accicent de 
chasse. Ilareçu la décharge de 
son fusil dans l'épauie. Le Dr 
Amyot, appelé sur les lieux, a 
donné les premiers soins au blessé 
qui a été aussitôt transporté à l’hà- 
pital d'Edmonton. L'état de Hen- 
ry est plus ou moins critique. 


Personnel 


Mille Augustine Dupuis était en 
visite dimanche dernier avec son 
frère Hector à St-Emile, chez M. 
Pierre Provost et chez M. Martin. 


—Mme August Forget, épouse 
de M. ie niaire._ subi une opéra- 
tion à Édmonton, samedi dernier. 

—M. et Mme Julien de St-Al- 


bert, étaiènt à Morinville sämedi 
dernier. 


e ne. j 
e Mel RS 7 LE 


—M. Paul Moreau part pour Sa- 
lix, Iowa, où il visitera son frère, 
M. H. Moreau. 


Une servante trouverait de l'em: 


"ploi chez M, «Omer St. Germair, 


avocat, à Morinville, Alta. Prière 
de faire application sans retard, 


Na'ssance ” 


Mine Isaie Houle a donné le 
jour à une fille qui a reçu au bap- 
tême les prénoms de Marie-Anna- 
Emma. Parrain et marraine: M. 
Joseph Houle, de Morinville et 


Mlle Anna Palin, d'Edmonton. 


Triste Accident « 


Jeudi dernier, à quelques milles 
de Morinviilé, M. Joseph Boeken- 
fobr a été vietime d'un bien péni- 
ble accident. Après avoir travail- 


lé durant toute la journée dans ses 


(Suite à la page 4) VE 
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AU JARDIN DE MON COEUR 


mme 


* Quand vos yeux amoureux ne me sont point moroses, 
Mon cœur est un jardin plein d'œillets et de roses. 


Tout est joveux, les fleurs, les couleurs, les odeurs 
Les abeilles vibrant, les papillons rôdeurs. 


Les moineaux, les pinsons, les linots. les mésanges, 
Tous les oiseaux grisés chantent Comme des ariges. 


Le jet d’eau, qui gazouille aussi doux que du miel, 
Semble un iris ayant pour fleur un arc-en-ciel. 


Quand votre Majesté, madame, est satisfaite, 
Au jardin de mpn cœur tout le monde est en fête. 


Mais quand vos yeux se font eruels et mécontents, 
Adieu les fleurs et les oiseaux ! adieux printemps ! 


Les roses, les œillets se fanent sur leur tige, 
Aucune abeille, aucun papillon n'y voltige. 


Mésanges, et moineaux, et linots, st pinsons 
S'en vont loin de chez moi pour chanter leurs chansons. 


Otant son arc-en-ciel ainsi qu'on Ôôte un masque, 
Le jet d'eau rauque et lourd sanglote dans sa vasque. 


Tant que je n'ai pas vu vos regâr is adoucis, 
Mon Cœur est un jardin tout planté de soucis. 


JEAN RICHEPIN, 
de l'Académie Française. 


LL défendu le drapeau que tn 


CENT SOUS DE GLOIRE 


‘Cri de Pa- 


sers. 


Vingt quatre mois plus tard, de- 
vant Bac-Ninhu, soixante légion: 
naires étaient tués ou grièvemènt 
blessés, l'un des morts. 
on trouva un petit paquet adressé 
daille d'agent singulière. C'était |°* #éeérel de Mégrier. C'était 1 

belle pièce de.5 francs avec un bil- 
une simple piéce de 5 francs à l'ei- dd 
figie de la République et au millé- Fe ù CRE CRORE CURE ANUS 
‘'Reprenez, mon général, cette 


sime de. 1874. Mais le général y 
tenait beaucoup, car elle lui rappe- pièce que j'aurais conservée jusqu'à 
ma mort comme une médaille 


lait uv joli souvénir de sa carrière 
militaire. 


Nous lisons dans le 
ris’: 

Au fond d'un de ses tiroirs, en- 
fermée dans un bel écrin, le géné 
ral de Négriller possédait une mé- 


Sur 


d'honneur, , 
HANSBACHER. 
Légionnaire au ler étranger 


Kn 1883, alors que Négrier com- 
mandait la légion étrangère, des 


légionnaires se mutinèrent un soir 
SE 


| Pour les Chasseurs 


N SONNET SUCCULENT 


et se livrèrent à des violences sur 
les arabes qu'ils rouèrent de coups. 


Négrier fit comparaitre les cot- 
pables devant lui. 


— Qui a été j'instigateur de cette 


rébellion ? demandat-il sévêre- | Chasseur. .poète...et gourmet ! 
ment. Voici un sonnet qui fut l'œuvre 


Un homme se présente 
— C'est moi. 
+ Ton nom, 


d'un homme qui était à la fois dis- 

|ciple de Saint Hubert, nourrisson 
des muses et émule de Vatel. I! 
— Hansbhacher. je suis Allemand. \figura dans 1.'‘Almanach Gotr- 
...1869. Mais les bon- 
nes choses ne vieillissent pas : 


ta nationalite ? 


— Pourquoi avez-vous frappé des | Hand'° de 
Arabes. 


—Jls _ nous avaient appelés | 
LA PERDRIX 


L tent des bois des brouil- 
C'est bien, déclara Négrier, tu busÉue: EE een 


ve sera pas puni à cause de ta|Marchant à petit» pas dans les 
franchise. Et voici cent sous pour end 


chiens de Français. 


FEUILLETON DU ‘‘ PROGRÈS’ 


LesÉtrangleurs du Bengale 


Louis Boussenard 


(69) l'éuquet Sans-le-Sou glissa rapidé- 
Les mains robustes d Marius | dement. 
l'arachèrent de l'alvéole de briques | 


où elle était encastrée, 


Il toucha d'ailleurs presque aus- 


. [La pe, ne drpant dans a soi à any mis 


Fait le Se espoir des « 
lents salmis. 
Si quelqu'un vous parlait —langue 
mal avisée— 
De choux. «Oh ! qu'il ne soit jamais 
de vos amis ! 
C'est un sot T...Fuyez la mode péri- 
gourdine: 
Que la truffe ÿ soit rare et discrète 
è —en sourdine-— 
Elle doit être là, comme un simple 
éperon. 
Gourmets! servez sa chair aux pieds 
roses, rôtie. 
Une barde de lard voilant sa mo- 
destie, 
L'estomac arrosé des larmes du ci- 
°  tron. 


Cela ne vous fait-il pas monter 
l'eau à la bouche ? Chasseurs faites- 
en votre profit. 


NOTICE TO CLAIMANTS 


IN THE DISTRICT COURT OF THE 
DISTRICT OF ATHABASCA. 


— —— 


In the Estate of Alexandre Racine 
late of the Settlement of Morin- 
ville in the Province of Alberta, 
Farmer, deceased. 


NOTICE is hereby given that 
all persons hâving claims upon the 
Estate of the late Alexandre Raci- 
ne, who died ou the 3rd. day of 
July A. D. 1913, are required to 
send to the undersigned on or be- 
fore the 22nd. day of November 
1913, a full statement of their claims 


LE TABAC 


PR 


having |£ 


regard only to the ‘claims of wbich 
notice has been filed with the un- À 


dersigned.. 
DéTE at Edmonton i in the Pro- 


Mons À. D. 1918. 
CECIL T. CHOWNE, 


205 Alexandra Block, Edmonton 
Alberta. 


Solicitor for the Executor. 


iQ ———————— 


Cle a nos Lectrices 


Par suite d'une entente avec ta! & 
Direction du journal bi-metsuel de DS 
travaux féminins LA BRODERIE # 


PRATIQUE, nous sommes heu- 
reux d'annoncer à nos lectrices 
qu'il sera envoyé gratuitement un 
superbe album 25 x 32 c /m de 80 
100 alphabets 


pages, contenant 


pour mouchoirs, serviettes et map-| 


pes, plus de 400 prénoms où écus- 
sons variés à celies d'entrée elles 
qui feraient leur demande d'abon- 
nement.ae la part de notre journal. 
Prix de l'abonnement pour le 

Canada : 
Un an 


Six mois . . ..., 


Pour avoir deux spécimens du 
journal, envoyer 5 cts. en tim- 
bres-poste à la BRODERIE PRA- 
TIQUE, rue ‘Alfred-de-Musset, 
Lyon, France. 


A-CHIQUER 


KING GEORGE NAVY PLUG 
‘ OCCUPE UNE FLÀACE 4 PART ! 


[1 surpasse tous les autres en qualité et en arôme 
parce que la méthode de fabrication diffère des autres 


procédés en tisage. 


«Exempt d'âcreté, il est des plus agréables. 
EN VENTE PARTOUT: 10e LA PALLETTE ‘ 


ROCK CITY TOBACCO CO., Manufacturiers, QUEBEC 


aussitôt comprendre la cause de ce | jet et . ils se mirent incontiient: CEA 
Phénoïinène qui Bientôt allait avoir |l'œuvre. * : 
des’ conséquences ! réellement stupé-| N'ayant aucun instrument de 


fiantes. 


…“- < 


terrasier à leur disposition, ils grat- 


C'étaient de simples phospho- taient avec ienrs mains dans ce sa- 


rescences dues à la présence du 


phosphore contenu. dans tous les 
os et que les pluies avaient entr.i- 
né au fond du puisard. 


Rien de plûs élémentaire et de 


ble mouet friable, provoquaient 


‘de petits ébonlis partiels et ne fai- 
saient pas, en somme, de trop mau- 
belote !… 


vaise besogne, 
Sans-le-Sou calculait qu'il fau- 


idrait percer environ cinq mètres, 


among [À 


Aïberta-this ist. dav-of! à - 


bn a. | 646 


En = en déthan # ne nanel 


’ 


0. à 


La mélure table au nord d'Eémontn 
Chambres montees avec but": 
Liqueurs, Cigares et Eaux Mine- 


rales des Premieres Marques . 


a ——— 


Maison par excellence des colons 


un En On Sn Un Un à ne ne Sn Sn An ER En 


W. H. COUTURE, Proprietaire 


De 
.. 


HOTEL SAVOY 


BOURASSA FRERES Proprietaires : 

Aveske Kinistino 418, Telephone 2463 Edmonton Alta 

Plan européen et américain. Chambres chaufféés et éclai 

rées selon les derniers modèles avec ou sans bain, depuis $ 1.00 
Rendez-vous des Canadiens - -Français d'Edmontop. 


TABLE DE CKQIX HOTEL LICENCIÉ 
_ ON PARLE FRANÇAIS 


ALBERTA HOTEL 
+ 


Cet hotel sous l'habile direction de M. Nate Campbell est 
devenu la maison par excellence du public voyagetr. S On y. 


parle le français, l'anglais et l'allemend. 


nd 


ine de premiere classe, | de 
dos. Csmte-cicdliait. 
. : moderne, ecurie de louage, etc. 


Que les voyageurs venant à Morinville prennent la voiture” 
de l'Alberta Hotel, offrant l'avantage exceptionnél d'être 
; Mn plus près de la gare 


Mariüs avait rertonté ‘sa blague |" pi srrive à Ltsmaire et trémit 
provéñçale: et tout en grattant leldevant un spectacle réellement: 
sol. laissait échapper que ique gros- terrifiant. 

se farce de matelot. 

‘C'est ce qui s'appelle, tout de 
méme, être de fameux lapins! 
pas vrai, capitaine ?..." 

‘Des lapins !.. mais pas de gi- 
et j'en maugerais bien- 
gue... arrosée d'une bouteille de 
nos vignobles de la Rèpe.. 


Les vautours, voyant que l'en- 
fant est demeuré seul, et d'ailleurs - 
enbardis par son immobilité, l'ont 
brusquement attaqué en masse. Ils 
se sont'rués sur luj, à tire-d'aile. 
en poussant des piatlements aigus, 
et le pauvre petit, épouvanté, s'est 


mis à fuir sur la plate-forme en 
bon 


plus naturel. 
| sitôt le fond qui lui parut formé dé au plui, en suivant une cértaine 


sable fin, très fiable.  L'obscurité Ce puisard pouvait mesurer en-|inclinaison, pour arriver, en de- 

eût dû y être complète ; mais, cho- viron trois mêtres de diamètre, et |hors à la surface du sol. 

se étrange. il régnait dans cé sa configuration fit penser à Sans- 

puisard uné sorte declarté pour|le-Son que, grâce à la nature sa- 
“Ce sera moi! fit Sans-k-Sou|*insi dire mouvante, en ce sénis|blonneuse du sol, il serait assez 

tranchant le différend. qu'elle se composait de fumées |facile de percer une galerie qui 

blanchâtres qui sortaient du sol|passerait sous les fondations même 


ce trou d'où s’exhalait un fade re- érodé par le brusque passage-delde la Tour. 
Sans-le-Sou. 


lent de moisissure, mêlé à une vi- 


Une ouverture noire se présenta. 

Ilyeut entre les deux marins 

une lutte à qui passerait le pre- 
. mier! 


Étant donnée: la nature du ter- 
tain, il était raisonnable d'espérer 
finir ce travail en moins de cinq 
heures. e 
Il s'enfonça intrépidément dans Il faisait dans ce trou une cha- 
leur suffocante: les trois hommes 
Il appela Marius et Johnny qui 


olente odeur phosphorée, C'était! Il y voyait aussi bien ee ‘en|s'enfoncèrent dans le-conduit et ie de la soif, surtout. La suèur cou- 
un conduit en pente très raide, | plein jour. # trouvèrent bientôt ‘pres de lui. 1 {aie nappe sur leur corps, le 
large d’un mêtre et sur; la paroi Un moment de réfection lui fif{ leur expliqua grièvement son pro- lsouffe parfois teur manquait Ke 


enduraient les torturés de la faim, Ée 


*! Que c'est loin, tout ça, 


[AL 


Dion!” . 
Ils fouillaient toujours, et le sol 


au-dessous d'eux commençait À 
s'exhausser de près d'un mètre, 
quand, là-haut, retentirent des cris 
d'épouvante qui leur parvenaient 
par le conduit souterrain. 

‘’Qu'ésaco ?.. s’écria Marius. 

—On dirait que Patrick appelle 
au secours, dit- le capitaine. 

—]J'y vais |” ajoute brièvement 
Johnny en se hissant avec son agi- 


lité de clown dans le boÿau: 


tournant. avec des cris de terreur. 


Les hideuses bêtes menacent de 
leur bec et de leur griffes la figure 
de Patrick... ils vont lui crever les 
yeux... le mutiler, si l'on n'inter- 
vient pas. Mais comment secourir 
le malheureux enfant pnisqu ‘iLest 
ig possible d'accéder jusqu'à Jui et 
‘qu'il $e peut lui-mêmé fuir la pla- 
te-forme sur laquellé il s'agite dé- 
sespérèment. Fi. 


(A emivté} des 


mt a CS Amand 


aus : 


& ose rs: M. le curé. M. ane. «tetNahéé eut di fut l'Athénien d'äutrefois, et tel| Canada, Albert Constantineau, 
| Prince fut présenté à l'auditoire et tres endroits, ; qui seront visités à |le Français deg hui. ‘Lexique canadien-français'”. Les 


tivres, Revues et journaux, Glanu- 
t- «w” 7 n , os 
1 pére en. : 1 put ERA 2 rsgnn eg » : res Bulletin bibliographique, Nos 
à permet | élections annuelles, Ligue des droits 
en effet jeune encore, mais il a ment des preuves de leur dévoue- LIVRES ET REVUES du français, etc. 
fois de plus que chez! ment à la cause nâtionale. ; pre res 


BuiLerix ou PARLER FRANCAIS] LA CANADIENNE.—Ed. Mont- 
Au CAxADA.—Sommaire Septem- | petit, ‘Les Survivances françaises 
bre ‘‘L'action française en Améri- [au Canada, A. F, Revol, ‘La ven- 
que Discours prononcé aux Congrès | te des produits canadiens én Fran- 
des Canadiens-français de 1” Alber- |ce’’, Le commerce franço canadien, 
ta. Amédée Denault: position juri-} Les Progrès de la Celembie brita- 
dique de la Langue Françâise au | nique. 


les cœurs bien nés l'éloquence etle| Voici les noms des membres qui 
patriotisme sincère et vigoureux | se sont inscrits au jour de l'assem- 
n'attendent pas le nombre ‘des an- | blée de dimanche dernier : 

. Pendant près d'un quart! MM. Joseph Demers, Pierre Bé- 
bé, Jean Longtin. 
\érèssé son auditoire, qui l'aurait | Masse, Paul Bruneau, Chs. Ma- 
fréquemment aphlandi sans le res-| gnant, Théophile Chalifoux, Jean 
péct dù au saint lien. Boyer, Napoléon Bérubé, Xavier 


, 
ir Prince vivemer -iru 


Oinions ‘'de graines '—George 
“ | LNRO ONE AONe SRE AE Er TERRE SR MNRE #1 


Hallé. M. le présicent Blanchard pré-| Lambert, Ulrie Gravel, R. Mail-|88°* 
Neue, Cl, David Ph ésuie à d'anitore lotte, Gesrcs Baden. opt C.[E CARTES PROFESSIONNELLES : 
! Pois--Jacques Lavoie. , Eraskt : Bilctend," sstrétaire. de Ja| Bérubé, Lux *: Bérubé. ANR re dd him cde etc teens 


Chalifoux, ‘Thomas Bilodean, Jo- 


Société du Parler Français. En 


Pathtes—David Vishers & Fils, 


Gevrge Hallé, Norbert, Noel, [quelques phrases claires et préci-|seph Durocher, Ernest Dogenais, 
George Hallé. bts, M: Bilodestrexplique ce que Alfred Dubard, Joseph Vaugeois, | #4 Gene EE ER Ge PEN rhone 5285 
VOLAILLES bp . C. Waïker, Julius c'est exactement que la Société du Napoléon Dansereau, né Bras- GARIEPY, GIROUX & DUNLOP —.. ns 
Plymouth Rock : T. W. Killips. | ee: 24 Parler Françals, le büt élevé qu'el-| 524, Alfred Pruneau, Ulric Blan- AVOCATS KT NOTAIRES a 
Plymouth Rock 1913, H. E, Tel- _ PERRREE ne {chard, Maurice Roy, et quelques pis 
4 lier. le poursuit et le devoif qu'on tous ? quelq 155 Jasper Est, Edmonton On parle Français 


autres qui se sont inscrits depuis 108 C. P. R. Bidg. 145 Jasper Ave. Est 


Navet—George Hallé, J. Lavoie. |les Canadiens{Frauçais d'y appar- ————__—_— 


" 1913, May Ne. Salsify—H. E. Tellier. : tenir comme à leur société natio- mais nous n'avons pas les noms ab k. B. COGSWELL, Wm. A. WELLS | ce FRERE 
Se La Cocombre—Jos. Boisvert, H. E. HE Se bons. ad cree moment de publier . notre journal. | Avocat de 1s Couronne NICHOLS FRE 
2 Close. : RES 
à bre Leghorn : F. W. Kilips. £ Citrodities- Hi. E. Close, E. Bé- toutes les aspirations de notre race’, : COGSWEILL & WELLS 
as eg rh ps W. Kil- Janger, et les défend courageusement par- P L d F * AVOCATS ET NOTAIRES de à 
1ps, a € £ on, ries € rforateurs de puits. artelage et a 
Pc Menddis : T.W. Killips, [Rhubard—J. Boisvert, David Fis- | tout où elles sont attaquées, Puis! A OI tra Iu rancais 206 Edlées C.P.R Edmonton, Aha. TE 
H. E. Close. hers & Fils. il invita les citoyens de Beaumont 


Meilleur collection de Légumes PAR CHATEAUBRIAND SHORT, CROSS & BIGGAR, 103 Syndicate Ave Phone. 2312 


White Wyandotte 1913: H. E. Close à se faire inscrire immédiatement 


s ; H. E. Close, J. Boi , Geor ] à | . SHORT, WOODS, BIG- EDMONTON 
TL Silver & Gold : T, W. LA Close, J. Boisvert EL dans les rangs de la Société. Séan- Fils ainé de l'antiquité, le Fran- GAR & COLLISSON 
Buff Orninios: C. McLauglin 1 et 2 Bléd'inde—Ed. Bélanger, Julius |Ce tenante, une trentaine des prin-}çais, romain par le génie, est grec |wm. at ane LA etre POUR 
Langhan : T; W. Killips.- Soeteart. cipaux citoyens de Beaumont vin-|par le caractère, ,Inquiet et volage a Tr COLLIeSON ci | 
F : Black RS Moss, Parcil—David Fishers & Fils, H. | rent donner leur nom et verser ‘en | dans le bonheur, constant etinvin-|s. W. FIELD, J. FARKUHAR LYMBURN Cartes, Guides de Poche 
Black Spanish : T. W. Killips. E. Close. cible dans l'adversité ; formé pour Barristers, Sollicitors, Notaries 


même temps la souscription d'ifne TOUTES IMFORMATIONS 


TANTES 


Merchants Bank Bldg IMPOR- 


ALTA. 


Prat |Kale-H. #. Close. les arts; civilisé jusqu'à l'excès 
Oies : Gen. Hallé et C. C: Walker, MONTON 


Oies Toulouse : J. B. Lavoie et T. 
W. Killips., 

+Canards communs : A. Rottot. 

Poules de race : 1 coq et 4 poules : 
C. McLanglin et D. Fishers & 


Fils. 

Couple de Pigeons : C. McLauglin. 

Couple de a ‘Mme V. Lau- 
rence. 

Atimäux satvages, ün singe, C° 
Turgeon. 


Java“ Noir: J. W: Kiltips. 
Andalusian : T. W, Killips. 
Hamburg : T. W. Killips. 
Houdan : T. W. Killips. 
Houdan 1913, T: W: Killips. 
Bolay Jave, T. W. Killips. 
Oies Empden : J.B. Lavoie. 
Oies Empden 1913, J: B. Lavoie. 
Oïes Sud-Africaines : J. B. Lavoie. 
Plymouth Rock Buff : C, Schuster, 
Plymouth Rock, Buff, 1913, C. 
Schuster. 
Leghorn Bufñf : C.'Schuster. 
Leghorn Buff,1913, C. Schuster. 
Rhode Island Red : May Nelson. 
Rhode Island Red 1913, May Nel- 
son. 


Le 


Chien: George Hallé et H. H.| 


Drayton: 


_ GRAINS & HERBES 


Sheaf of fall wheat—David Fis- 
hers & Fils, J. Tailleür. 

Sheaf of Spring Wheat—David Fis- 
hers & Fils, George Hallé. 

Sheaf of Oats--Geo. Hallé, David 

© Fishers & Fils. 

Sheaf of Timothy—David Fishers 

& Fils. 

Sheaf of Barley-—]. Lavoie, H. E. 
Tellier. 

Sheaf of Broom Grass David Fis- 
hers & Fils. 

Blé d'automne, 1 minots—James 
Fitzzerald, D. Fishers & Sbn. 
Avoine, 1 minot—Julius Soeteart, 

David Fishers & Fils. 


Orge a deux Rangs--J. Savoie, Mde 


À. Racine. 


. hers & Fils. 


Collections d'Herbes Sauvages et 


cultivées— David Fishers & Fils. 
LEGUMES ET RACINES 


Betteraves de table-:} ulius Soeteart, | 
H. E, Close. 


Betteraves (Mangles)—H. E. Clo- 


se, George Hallé. 
Choux—E,. Sanders, H. E. Close. 


David Fishers & Fils, 
Chouxfleur—George Hallé. 
Carottes a vaches— George Hallé.. 


Nävet de table—T. Lavoie, je 


Hal. 
‘Celery—H. E. Close, Geo Hallé. 
ñ Salade—J. Lavoie, H. E. Close. 


Oinion, plants—E. Bélanger. Da- 


vid Fishers & Fils. 


Collections de grains-—David F1s- 


Carottes de tables —H. E. Close et 


Swiss Chard—H. E. Close. 
Betterave à Sucre—H. E. Close. 

Prix spécial offert par Steele 
Briges Seeds Co,, de Winnipeg; 
Man., gagné par David Fishers & 
Eils, qui a gagné le plus grand 
nombre de prix dans les peine et 
légumes. 

H. E. Close a gagné E*, prix spé- 
cial offert par À. KE. McKenzie Co., 
Limited, de Branjon, Man., pour 


‘fa meillèure collection de légumes . 


MN ©. KH. Cresswell a gagné le 


" ne spécial offert par, Atmes, Hol- 


den MecCready Co., Limited, de 
Edmonton. ayant gâgné le plus 
grand nombre de prix dans les ani- 
maux vivants. 

Mde A: Robert a gagné le prix 
spécial offert par G M. Descheues, 

The Dry Goods Man'' de Morin- 
ville pour Catalog ne. 


Belle Assemblee 
À Beaumont 
La Société du Parler Français 
d'Alberta a tenu à Beaumont di- 
manche le 5 octobre une assemblée 
d'organisation qui a remporté un 
véritable succès. Les visitéurs al- 
lètent d'abord saluer le dévoué 
curé de Beaumont, ‘le Rév. M. G. 
E. Ouellette. Au ptône, M. le 
curé voulut bien annoncer la pré- 
sence des visiteurs d’'Edmonton et 
et demanda à ses paraissiens de 
rester À leurs sièges après la messe, 
pour permettre à ces messieurs. dé 
leur adresser la parole : en effet, 
les paroissiens de Beaumont seren- 
dirent sans exception à la demande 


de leur actif et dévoué pasteur, et 


c'est avec la plus blenvsillante at- 


tention qu'ils écoutèrent les deux| 


orateurs, de la Société. Disons en 
passant que la note artistique la 
plus délicate fut don..ée, à l'Offer- 
toire, par Mme Dr ]. Boulanger, 
qüi avait accompagné son mari, et 
qui chanta avec son talent: bien 
connu le cantique ‘‘j'irai la voir 
un jour.”’ 


Après la messe, le Rév. M. Ou- 


ellette invita les visiteurs À s'avan- 
cer dans le bas-chœur, ce que firent 
immédiatement M. J. H. Gariépy- 
M. le Dr Boulanger. x . Roch. 
instituteur, M,: Uiric Blanchard, 
président du ‘‘Cercle Beaumont’’,|, 
M. Ernest Bilodeau et M. Antoino 
Prince. ue sus parol 


EE VE 


piastre fixee par la Convention de 
: | 1912, donnant par là un magnifique 
encouragement à la Société en mê- 
me temps qu'une preuve généreuse 


semblée improvisée a été un véri- 


mont s'est portée au_ premier rang 
des paroisses patrioles ‘de l'Alber- 
ta. Les paroissiens de Bâeumont, 
dont le Cercle est maintenant l'un 
des plus nombreux de là Province, 
ont donc mérité de vives félicita- plus impitoyable que le tigre. 


ne AIT ra ein les nus Elérés mai pose 


durant le calme de l'Etat ; grossier 
et sauvage dans les troubles politi- 
ques ; flottant comme un vaisseau 
sans lest au gré des passions; à 
présent dans les cieux, l'instant 


di LE Lanost: ]. Lamont. 


æ ep pre Age résuné, d'après dans l'abime ; enthousiaste Avorat, Avoué. Notaire 
arâce à l'appui bienveillant de M. du bien et du mal, faisant le pre- 428 Avenue Jasper Est 

le curé Ouellette et à la bonne vo-|imier sans en exiger de reconnais- 

lonté de ses paroissiéns, cette as. |sance. et le second sans en sentir | Phone 6866 EDMONTON 


de remords : ne se souveriant ni de 
ses crimes, ni de ses vertns ; amant 
pusillanime de la vie pendant la 
ix, prodigue de ses. jours dans | . 
les batailles; vain, railleur., ambi- 
tieux ; À la fois routinier et nova- 
teur; charmant dans son propre 
pays. insupportable chez l'étranger; 
tour à tour plus doux que l'agneau, 
tel 


Kx-Médecin Interne de la Ma'ernité de Montréal 
-DR J. BOULANGER 


Médecin -Chirurgien 


ble succès et la paroisse de Beau- 


Rue Norton Edmonton, Alta. 


M.-EUGENE CHARTIER 
NOTAIRE PUBLIC 


Argent à prêter, Fermes à Vendre. Colection 
de Comptes et Billets. 


ÉDIFICE DU 


MORINVILLE, 


""PROGRES ‘ 


ALTA. 


F FARMER’S HOTEL HOTEL & | 
RIVIÈRE -QUI- BARRE 


Un des meilleurs hotels au nord d’Edmonton. Chambres 
confortables et salle d'echantillons. Peision $1.00 et 


$1.50 par jour. Ecurie en connection. 
LOUIS BOISSONNAULT, … Proprietaire 


OMER ST. GERMAIN 
AVOCAT er NOTAIRE 


ARGENT A PRETER 


MORINVILLE, 


INSTETUT CURATIF DU Dr GILLER | 
(SANATORIUM) 


Guérison complète de toute mala- 

die chronique ou abandonnée par 

un traitement naturel surprenant. 

Demandez circulaire explicative 

donnant la liste des guéri 

prenantes obtenues journellement. 
—— 


Coin de l'Avenue Jasper Est 
et dela rue Harvey. 


.. EDMONTON. ALTA. CANADA és , 


E, C. HOPKINS F.R.AILC.A.A.A |E 


” Architecte, Diplome 
K|132 Jasper Ouest, Phone 1583]|8 
EDMONTON 


TELEPHONE 
6928 


. POUR LE PLUS GRAND ASSORTIMENT ET LE 
PLUS GRAND CHOIX DE 


VINS ET LIQUEURS 


.DANS L'ALBERTA 
ALLEZ AU MAGASIN DE 


THE WESTERN COMMERCIAL CO. Ltd. : 
(EDMONTON WINE & SPIRIT CO.) 
246 été agit Est, Edmonton 


Experience Anglaise et Coloniale 
FRED. CG. FOX 


Dessinateur en Constructions 
et Arpenteur 


202 Bloc Purvis EDMONTON 


COTE & SMITH 
COTE, TREMBLAY & PEARSON 
Arpenteurs, Ingenieurs Civils 

et Mir; 


Tiroir Postal 1807 Bureau : Uristall BI. 
Phones 1560 et 1279 Edmonton. Alta. 


. CAMPBELL & OTTEWELL, 


ME UNIERS 


Demandez la célèbre Fleur %ux marques de commerce suivantes : 


WHITE ROSE FANCY PATENT  , 

PEACE MAKER (PATENT 

CRUSADER FAMILY FLOUR WILSOWS-LTD. | - 
STRONG BAKER et CREAMO 


Vente de Vins Liquevrs en gros. 
Seuls agents pour la fameuse biere 
REX 


‘| BREAKFAST FOOD 


* MINOTERIES A EDMONTON, ALBERTA 


à 


Dessins et impressions en Bleu 


Adressez-vous a 


Mundy Blueprint (Co. 
12 Bloc. Empire 


Jasper E, coin de la Îre rue 


THE YALE HOTEL 


Rob. McDonald, Prop. 


Taux : Ÿ2.00 par jour 
Chambre avec Bain, $2.50 
Carte de Repas, $8.00 


{Pension mensuelle (table seulement 


POISSON FRAIS 


aura! VIANDES, LEGUMES 


E, P. GADOURN, BOUCHER. 


MORINVILLE, ALBERTA 


ons sur- | 7% 


CIS FES 


Bijoutiers de première 
classe et experts’ horlo- 


Leur approvisionnement en mon- 
: , horloges et bijouteries est le 
5. plus importantet le mieux choisi 


Vous trouverez leurs 
prix des plus raison- 


237 Jasper Est 


# On y délivre des permis 
1188 de mariage EDMONTON 


SONO IC EE 


1 
LS 


mA 00 ent 


La Fleche Freres 


l'ailleurs de 1re, classe, vête- 


ments civils et militaires 


118 Jasper W, 


RICHARD STAFFORD. 


Agence de Detective “ Alert” 
Toutes enquêtes stric ement confidentielles 
pr, satiné) 

Suite 7, Bloc Craig-Nair, 446 Ave. Jnsper Kst 
Consultation Gratuite 


Paok 4 | 
NOUVELLES 
LOCALES 


(Suite de la page 1) 


dans la série des Contemporains, VERS 
on pent se procurer |A TRA * 
tins la Viede Mgr. Taché, ou de gp. ; 
Louic Veuillot, ou de Montalem- | LE CAN 
bert, etc., et. S’adresser ou écri- — 


re à la Société du Parier Français. | Defaite- 
casier 1268, Edmonton, Alta. Les 


achats par malle sont payables d'a L'Hon. Sydney Fischer « 
vance, et les, livres seront expédiés [défait samedi dernier dans 


par le premier courrier. téauguay par M. J. Morris, le can- 
didat conservateur. La majorité 
sera de 140. Nous commentons 
cette victoire dans un éditorial. 


Session federale 


champs, il reprenait son fusil qu’il 
avait laissé sur un .paquet de foin. 
Tout à ceup il reçut la décharge 
dans une jambe.  Transporté à 
l'Hôpital d'Edmonton, on lui am- 
puta le membre blessé, mais la per- 
te de sang amena promptement la 


Capital Etranger 


M. E. Brown, ancien chef libé- 
ral dt Manitoba et riche agent 
d'mmeubles. était à Edmonton 
ces jours derniers. M. Brown as- 
sure qu'actuellement des capitalis- 
les Hollandais et Belges ont inves- 
ti plus de $20,000,000 dans les 
provinces de l'Ouest. 


mort, Le corps a été transporté à 
Morinville où a eu lieu l'enterre- 
M. BB. Boe- 
kenfohr laisse une veuve et six en- 
Il était très estimé dans la 


colonie aHemande de notre région. 


ment, samedi dernier. 


sion fédéral avant janvier. 


Consecration episcopale . 


re 


$. G. Mer. J.G. L. Forbeéi le 
second évêque du diocèse - de 10- 
liette, a reçu l'onction sacrée, jeu- 
di dernier, Cette cérémomie a don- 
né leu à de grandes démonstra- 
tions. 


fants. 


Nos lecteurs n'oubliront point 
que M. J. A. McNeil, le popuisire! 


tabaconiste d' Edmonton, a toujours Le C. N. K. 


en magasin un assortiment com- : 
Sir Donald Mann, le vice prési- 


dent de la Cre du Canadien Nord, 


plet de cigares et de tabac. [Une | 
visite vous convaincra de l'impor- 
tance pour vous d'acheter chez |était à Edmonton lundi dernier. I | 


No 243 de l'Ave Jasper 


lui, au déclarait qu'au mois de juin pro- 


chain, les trains du R.cir- 


culeraient entre no et Ed- NOUVELLES 


monton, et au mois d'août suivant 


Ouest. 


C 


De —— 


NOUVELLES 
D'EDMONTON 


Un excellent moyen de conser 


le service sera régulier de Montré- 


al à Edmonton. 


M. Poiscart à Madrid 


Le Président de la république 
française, M. Raymond Poincaré, 
est actuellement à Ma4:i4, l'hôte 
du roi Alphonse X III On at'a- 
che une grande import.uce à cette 


| Session Provinciale 


ver ses connaissances de la langne 
française est de lire et de faire lire | 
les bons auteurs français. C'est 
dans ée but que la Société du Par-|POSé vingt-sept amendements au 
ler Français d'Alberta, par l'entre- [bill de l'Alberta & Great Water, 


M. Bio. | Ways. et il semble qu'ils doivent | té hispano-française. 
deau, a fait venir de la Maison continuer encore malgré que leur 
chef, M. Mitchener, soit saisi d'u- Le Home-Rule 


Ila été! À Londres, le cabinet Asquith 
loin de la! montre des convictions dans le bill 
M. Tweedie le! du Home-Rule. Le peuple le vou- 
Chaque amendement |lant, le ‘‘howe rule’’ sera adopté 
| par les Communes à la prochaine 
tession et s'il est de nouveau reje- 
té par la chambre des Lords, il se- 
ra fait loi en vertu d'un acte du 


Les conservateurs ont déjà pro- 


mise de son Secrétaire, 


de de la Bonne Presse, de 


Paris, une certaine quantité de|ne attaque d' appendicite, 
beaux romans à bon marché Qui | transporté à Catwsry. 
sont à la disposition du public et | 
scène politique, 
qu'on sera heureux d'expédier par 


remplace 
la malle aux personnes qui en fe P 


apporté par l'opposition a été étu- | 


ront la dematide. Où recommande 


beaucoup les romans de la sèriv |dié avec soin et charun à été ren 


 Populaire‘", qui se vendent denx |voyvé par la majorité de la cham- 


pour vingt-cinq centins, ceux de la !bre 


. ITostrée parlement. Le gouvernement est 
Pre ustrée à quarante cen- Le manque d'espace nous oblige | décidé de faire face à une guerre 
tns chacun, etc. La Vie de Jean à ; j 1 l'elvile 

à restreindre quelque peu notre civile. 
ne d'Arc, de Mgr Debout, devrait NE ” 


rapport de cette semaine, Dans 


notre prochain numéro, nous don- Navire en Feu 


nerons un compte-rendu fidèle du 


être lue dans toutes les familles et 


ne se vend que trente-cinq cen 


Uns. La ‘Vie de Napoléon’: illus- Le navire Volturno a été détruit 


trée se vend cinquante centins, et par le feu, Les 


travail de nos législateurs. en plein océan. 
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GRATIS! GRATIS! GRATS! 


$50.2 EN CADEAUX 


AU MAGASIN DE 


G. M. DESCHENES 


“ THE DRY GOODS MAN" 


MORINVILLE, ALTA. 


Chance egale a tous les Acheteurs 


AUX TROIS PERSONNES QUI AURONT ACHETE ET PAYE LE PLUS 
HAUT MONTANT DE MARCHANDISES DU 20 OCTOBRE AU 30 
DECEMBRE, 1913 JE DONNERAI LES PRIX SUIVANTS : 


: 2 PRIX UNE MAGNIFI- 
QUE ET TRÈS GRANDE 
ROBE POUR VOITU- 
RE. 


1 PRIX—Une SUPERBE PA- 
RURE en PELLETERIE || 
NATURELLE, Manchon | 
et Pellerine pour Dame. | 


| 
i 
H 


om 
| 3 PRIX— UN- TRÈS JOLI 
|.‘ TAPIS POUR SALON 
| OÙ CHAMBRE. 
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SR 
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; 
mg + 
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———— 


CES PRIX SERONT DISTRIBUES -AUX GAGNANTS LE 31 DECEMBRE 
PROCHAIN. E 3 


Te 


Il est admis par M. Borden Ini- nombre d'hotnmes qui s'étaient 
même qu'il n'y aura point de 8es- enrégistrés était de 931. 


ETRANGERES 
| 


visite, au point de vue de l'eutes.-! 


M Salle à 
dans les chaloupes die s À 
même plus de 125 personnes| livres 
manquent à l'appel, Le ‘‘Carme |Taures grasses, qualité 
mia’, un autre navire de ligne;| extra de 1050 lbs etau- 
prévenu par télégraphie sans fila| dessus, 5 à 5% orix défunt tdtes 
reçu la plupart des naufragés. Les| vaches grasses, quaté 
officiers sont restés sur le navire en extra, de 1100 lbs et 
feu Dour diriger le sauvetage. _eu-desus PER 
Fr: Qualité médium, … 4 à4% |immense avantage pour tout le 
Une Hecatombe Veau, 150"à 2001bs... 7} à 736 | monde. 
Dans les minesde Cardiff. pays 


Agneaux la lbs 6 à6% 6 
de Galles, une terrible explosion GAUDETTES GIBAULT 


s'est produite. Où assure que le ex à15 : MORINVILLE, ALTA - _ 


DEEE 


VOLAILLES 


Poules la livre, me 


Oh a dé- Dindes, la livre, Be 18c, 
jà retrouvé 49 cadavres. "Es ei TR 14. AVIS PUBLIC ; à s 
fait rage dans les mines et on dé- | Canards.….… .....s 16. Je nb sérei point dt pour 
sespère de voir les mineurs sortir toutes dettes que pourrait constrac- 
vivants. PRODUITS DE LA FERME ter mon garcon. 
Beurre. de crèmerie, .….……. 30 T. E. NAIL, 


fs frais, la: douzaine, 35cts Oet 9, 16, 23. Morinville, Alta. 


Mil, à la tonne MALE à #14 à #16 PUBLIC N NOTICE 


Foin de hauteur. #10 à $12 
I will not be re re for any 
debt which my Boy may accumu- 


DERNIERE 
HEURE 


VEGETAUX & LEGUMES 


or Eire : late. ; 
Elect: P Ë | Patates nouvelles, le minot  S0c. T. E. NAIL. 
ion 2 rotesiee Avoine, le minot, - 23 cents. | Oct, 9, 16, 23 Morinville, Alta. 
Hiet après-midi, les principaux | Orge, le minot .…….….… 35 cents. 


chefs du parti libéral, réunis À 
Montréal, ont décidé de protester 
l'élection de Chateauguay. On 
aurait des rapports de corupiion 


absolument vèridiques. 


- _$25.00 de Recompence 
Nouvelle Industrie | FERDUS ser le ché de Ciy- 


ms de, Alta. : 2 cuves bruns, un 


1150, avec marques de selle et rom- 
HERMAS GIBEAULT annoncent pu à l'ouvrage. Récompense de 
au publie de Morinville et des pla- $25.00 À quiconque ramenera les 
ces:environnantes qu'ils ont ouvert |chevaux à M. Angus McDonëll, 


| une cour à bois de chauffage et del Ray, Alta. 


a Q. 


Chez nn marchand de comesti- 
‘bles, un chasseur se présente pour | 
remplir son carnier. 


— Monsieur, je regrette, je n'ai < 


plus le. moindre. gibier. Mais je, Re 


vous recommande mes saucissons... 
Ave. Grandin, Morinville, Alta. 


. CROISETIERE 
SR à Ro A te ES 1 


Marche d Edmonton Pour votre fleur venez me voir, Faisant affaire directement avec les 
Moulins, je défié toute compétition 
N'OUBLIEZ POINT MES RISCUITS ET PATISSERIES 


Je detaillerai : “Five Roses,” 98 Ibs., 83:40 et “Harvest Queen” 33.20 


J# SOLLICITE VOTRE PATRONAGE. 


—Ma femme ne croira jamais Phone 27 


que j'ai tué l'animal... 


emma 


ANIMAUX ViIVANTS 


» 


Première qualité de porc, 
pesant 150 à 250 1bs..… 
Bon Bœuf gras de 1200 et 
au-dessus, … 
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BANQUE D'HOCHELAGA 


62 Bureaux-et Succursales au Canada 


CAPITAL AUTORISÉ _--* -  $4,000,000.00 
CAPITAL PAYÉ — -  $3,000,000.00 
FONDS DE RÉSERVE + $3,000,000,00 


Escompte les billets de commerce. 


_Alloue l'intérêt, au plus haut taux courant, sur les dépôts d' Lise lesquels me être retirés 
en tout temps, sans avis. ” 


Vend des ‘‘ Money Orders,'’ émet des Mandats de Voyage et des Lettres de Crédit Circulaires 
-_ pour les voyageurs, payables dans toutes les parties du monde. 
Toutes affaires transigées par lu malle reçoivent une attention immédiate. 


Bureaux à Edmonton, Alta, : Coin de l’Ave Jasper et la Troisieme Rue 
ALEX. LEFORT, GÉRANT 


ANNEES KE ANNEE 


BANQUE ROYALE DU CANADA : 


Capital autorise, $25,000,000 Capital paye, $11,500,000, 
Reserve et profits non divises, $12,500,000 Evaluation Totale, $175,00,000 


Moxrrraz P, Q. 
DEPOTS 

Si vous n'avez pas encore ouvert un compte courent ou d'épargne avec nous, 

c'est le temps de le faire. Nous vous allouerons l'intérêt sur vos dépôts dans 


“les épargnes un mois après que vous aurez déposé et nous vous ineniess | 
que vous pourrez retirer quard vous voudrez sans donner avis. he 


Bureau Cuer, 


à | 


HET 


Vous faites un gros risque que de - _votre- “argent “chez vous ir peut : 
être volé ou 1 perdu par le feu. _ ” 


arte 


D. A. MoMillan 
sat PPT 
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